
Voyage d'étude inter-Amis des Parcs pyrénéens
Les Amis du Parc Natio-

nal  des  Pyrénées  ac-
cueillaient  les  deuxièmes
rencontres  des  associations
des Amis des Parcs des Py-
rénées  les  mardi  9  et  mer-
credi  10 juillet  à  Gavarnie.
La première journée sous un
soleil  radieux fut  consacrée
à la visite du cimetière pyré-
néen  et  à  une  magistrale
biographie des fameux pyré-
néistes  (Lebondidier,  l'abbé
Gaurier,  le  comte  Henry
Russel et Schrader) signée de Jean-Louis Rey.

Ensuite, la découverte botanique et paysagère du plateau de Bellevue révéla aux 32
participants l'orchis grenouille, la pédiculaire jaune et l'orchis brûlé. La conférence sur

la formation des Pyrénées animée par Alain Mangin hydrologue, président du Conseil Scientifique du PNR des Pyrénées Ariégeoises,
ravit tous les participants après un succulent repas convivial.

La deuxième journée animée par Patrick Viala amena les Amis sur le plateau du Pailla, véritable poème géologique, avec en prime
une lecture de paysage magistrale. Les botanistes des Amis du Parc national des Pyrénées s'en donnèrent à cœur joie en inventoriant
la ramonde des Pyrénées, la grassette à longue feuille et la rare dioscorée des Pyrénées sans oublier le saxifrage à longues feuilles.

Accueil chaleureux, convivialité, histoire du pyrénéisme, géologie et botanique, les 12 Ariégeois sont revenus ravis et comblés  !
Rendez-vous en juillet 2013 en Ariège.

Yves Rougès
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LES DERNIÈRES ANIMATIONS
Patrimoine du Castillonnais

Dimanche  5  mai,  les
Amis  du  Parc  proposaient
à une vingtaine de partici-
pants  leur  première  sortie
dans le cadre du calendrier
Pyrénées  Partagées du
Parc  naturel  régional  des
Pyrénées Ariégeoises.

Ils ont pu découvrir sur
la  commune  de  Bala-
guères-Agert  les  substruc-
tions  de  deux  églises  ro-
manes, un très beau cadran
solaire  polychrome  ainsi
que deux pierres sculptées gallo-romaines dont une auge cinéraire, les deux en rem-
ploi dans le mur de l'église de Balaguères.

Sous  la  conduite  d'Yves  Rougès  et  de  Charles  Gény historien  et  épigraphiste,
d'autres surprises peu connues les attendaient, comme une litre peinte sur les deux
églises des villages ( bande horizontale de couleur noire peinte tout autour de l'exté-
rieur du mur pour les funérailles d'un seigneur ).

Avec passion Daniel Solakian leur a fait découvrir son musée paysan et  toute sa
collection d'objets et d'outils domestiques du Castillonnais.

La bonne ambiance et le ciel bleu étaient au rendez-vous ce dimanche dans cette
belle vallée. Films et photos ont été pris par Gilles Puech , à retrouver sur le site des
Amis (www. amis-pnr-ariege.org ).

Charles Gény

Édito

n ce début d’été, la neige est 
encore très présente sur nos 
montagnes et notamment sur 

l’accès de certains cols de hautes alti-
tudes rendant dangereuses de nom-
breuses courses et randonnées.

E
Nous ne pouvons que vous 

conseiller d’éviter ces itinéraires et 
de partir à la découverte de vallées 
moins enneigées et d’altitude plus 
modeste.

Notre département regorge de 
belles balades faciles et sans danger ; 
vous en retrouverez certaines dans 
Pyrénées Partagées, le programme des
animations du PNR.

De Saurat au Port de Salau en 
passant par le Haut-Salat, la vallée de 
la Barguillère ou le Vicdessos, les 
Amis du Parc s’intègrent pleinement 
dans ce programme et vous invitent à
venir nombreux découvrir le patri-
moine naturel et culturel de nos val-
lées.

Dans ce numéro, nous vous en-
traînons sur la voie Decauville, sur le 
GR 10  et  jusqu'au cirque de Gavar-
nie pour la rencontre annuelle avec 
nos Amis du Parc National des Pyré-
nées Centrales et du Parc naturel 
Régional des Pyrénées Catalanes.

Un dernier mot sur les bouque-
tins, qui semblent pour notre plus 
grand plaisir se rapprocher de plus 
en plus de notre territoire, grâce aux
efforts réunis de tous les acteurs de 
cette réintroduction ô combien em-
blématique pour notre département.

Bon été et bonnes balades avec 
les Amis du Parc.

Jean-Claude Rivère



LE COIN DES ADHÉRENTS
Adhérents qui participez aux animations organisées par l'association, vous pouvez adresser textes et photos à  gilles.puech@o-

range.fr. Pour ceux qui auraient oublié... ou qui souhaitent nous rejoindre et nous apporter leur soutien vous pouvez envoyer votre
adhésion au siège à Montels : 12,00 € pour les particuliers, 36,00 € pour les associations.
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GR 10 le chemin nature
Ce 25 mai, Bernard Fraisse nous ac-

cueille  à  la  maison  du  Valier  pour  une
journée  consacrée  au  GR10  et  au  bali-
sage.

Le  matin,  une  quinzaine  de  randon-
neurs sont montés le long de la vallée du
Ribérot jusqu'à la cascade de Nérech. Au
passage,« bivouac »  sous  la  Tutte de
l'ours,  puis  un peu  plus  loin expérience

« papier  toilette »  au-dessus  des  trous
souffleurs eh oui !curiosités de la nature.
En ce printemps pluvieux la cascade de
Nérech déverse de véritables cataractes.

Après deux heures d'effort,  le récon-
fort est là avec l'excellent déjeuner prépa-
ré par Bernard. L'après-midi pluvieuse est
heureusement  consacrée  à  la  projection
de deux films sur le  balisage en Ariège

dans les années 1970 et les créateurs du
GR10 « traceurs de GR ».

Suite à ces projections un débat s'ins-
talle  entre  les  participants  sur  le  thème
« un balisage pour quoi faire ? »

Des  questions  qui  ont  entretenu  les
discussions  dans  cette  belle  maison  du
Valier.

Jean-Claude Rivère

À NOTER

Livrets « Refuges en montagne »
Au  sein  du

Parc  naturel  ré-
gional des Pyré-
nées  Ariégeoi-
ses, cinq refuges
gardés  de  mon-
tagne accueillent
chaque année de
nombreux  ran-

donneurs.
Découvrez une collection qui propose

cinq livrets  de découverte pour cinq re-
fuges,  dans  lesquels  l'ingénieux  profes-
seur  Delpech,  sollicité  par  l'une  de  ses
connaissances pour résoudre une énigme,
vous entraîne au gré d'une très enrichis-
sante aventure. Grâce à une mise en scène
illustrée, Marion, Adrien, Jacques, Michel

et Paola vous livrent les clés des énigmes
qui parsèment les chemins menant aux re-
fuges, en faisant appel aux connaissances
des experts qu'ils auront croisés.

Vous pouvez vous procurer ces livrets
en vente dans les offices de tourisme, les
Maisons du Parc, les refuges et de nom-
breux commerces locaux.

Céline Arilla

SI ON PARLAIT PATRIMOINE
La voie Decauville en vallée d'Orle

A la fin du XIXe siècle on découvre
un  important  gisement  de  minerai  de
plomb argentifère et de zinc au Fourcayre
en Espagne juste derrière le Port d'Orle à
plus de 2 300 m d'altitude.

Commencent
alors d'importants tra-
vaux pour l'extraction
et  l'acheminement  du
minerai  jusqu'à la la-
verie située au village
d'Orle côté français.

La présence de la
roche  affleurante  a
nécessité  le  perce-
ment  de  plusieurs
tunnels  de  quelques
mètres  pour  le  plus
court  à  plusieurs  di-
zaines  pour  le  plus
long.  Pour  le  trans-
port  la  société  mi-

nière  construit  une  voie  ferrée  selon la
technique « Decauvile »(  du nom de son
inventeur, ingénieur français né en 1846).

La voie est entièrement démontable et
transportable,  elle  mesure  60 cm de lar-

geur et est constituée d'éléments entière-
ment  métalliques  droits,  courbes  ou  en
croisement .  Ils  se  posent  par  emboîte-
ment  des  bouts  mâles  et  femelles  qui
peuvent se boulonner pour augmenter la
solidité.

En territoire espagnol de la mine jus-
qu'au Port, le minerai est transporté dans
des wagonnets tirés par des mulets, il est
ensuite acheminé par un câble aérien qui
franchit la vallée jusqu'au quai où il est de
nouveau chargé dans des wagonnets sur
un autre tronçon de voie ferrée jusqu'au
funiculaire au-dessus d'Artiguepla.  Il  est
ensuite descendu jusqu'à la laverie à Orle
où  s'effectuait  la  transformation  du  tout
venant en minerai marchand.

De la voie Decauville il reste aujour-
d'hui des tunnels et  un large sentier qui
offre de magnifiques vues sur la vallée.


